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SCÈNE XIX.

LES MÊMES, à ^exception de William.

MALYiNA {donnant la main à Eugénie)*

Mademoiselle, vos qualités et vos vertus m'étaient déjà

connues, et je me réjouis qu'une alliance, qui honore mon
frère aus»! bien que ma famille, fera, sans doute, naître entre

nous une intimité, une amitié qui ne s'éteindra qu'avec la

vie.

suoÉNiB (à Malvina).

Mademoiselle, ou plutôt Madame, je ne sais comment

vous témoigner toute ma reconnaissance ... •

BAPTISTE (à Flore).

Tiens! comme c'est drôle, ces gens d'ia ville !•••• Ah f

ça, j'sus-t-i ben sûr qu't'és pas d*jà mariée, toé ?

FLORE Criant),

Je ne sais pas trop.

JOSEPH (à Louis).

Le diable m'emporte, si je comprends un mot à tout ça \

LOUIS ià Joseph).

Quant à moi, je t'assure bien que tout cela m'étonne.. ••

mais enfin. . . . après réflexion. . .

.

JOSEPH {à Louis),

C'est un malentendu, à ce que je peux voir.... et....

BBOWN.

Oui, messious. ... et je croâs que je avoir agi oune piou

légèrement, et que mon ami William été fâché terriblement

contre moâ. But ce moâ va chasser lé colère à loui bienne

vite, je jiouré à vous, {à Louis) J^espèré, monsiou, que ce

petit circumstance imprévioue né changera noullement

l'amitié qui existé entre n(M3s.... J'en serais bienne cha-

grine.

Locns.

Au contraire, monsieur, je suis votre ami plus que jamais,

et j*ose espérer que les petit» incidents burlesques qui ont

il
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